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QUOTIDIEN : U N F R A N C 

LE 
1C8, ru* de Muta. Lille, — Téléphone «71.56. 4.71.57. 471.M 

VENDREDI 9 JUILLET 1943 

DU NORD 
LA PLUS FORTE VENTE DE LA REGION 43. boni Haussmann. P A R I S (••) . 

Entre Biefegorod et Orel. 
les forces européennes ont percé 

le système des positions soviétiques 
Une grande bataille de chars a coûté 400 engins blindés aux uolchevist.es 

Crand Quartier Générai du Fuhrer, pu-Ut M * an hommes, an mate- t i l lene lourde de l'armée a pilonnel portante d a n s le communiqué mili-
4. — Le ttsut Commandement des "»l lourd et en matériel roulant. -ans arrêt, c l ins la région s i tuce | iarre. m a i s que par contre, il no 
foiccs armées allcmandea commkuu- Dan» rie violants combats aérien; -tu sud du lac Ladoga, des pos.-tfaut accorder aucune toi aux înfor-
que ; «i par la D.CA. 193 avions sovut iquss t ions ainsi quo des voies de trai i f -unat ions de 1 Agence T a s s celle-ci 

ont «ta descendus au-dessus du port et d» i;u nai l lement ennem.es Iooursuivant un but de propagande. 
Datants, dans le secteu. do ixane-o ix - sept batteries, soit p lus | _ _ k m M K c n u r f T i n i r C C 

de 330 c a n o n s o n t ete réduits a u | 7 7 7 A V I O N S SOVIETIQUES 
Dans la reeion de Biclgorod et an 

sud d'Orai, h.er. uns grand* bataili 
de chars blindas a eu usu, au court 
d* laquelle las trouoes de I armas • 
la DCA. at des escadrille» d* comba. 
a long at laibls rayon d'action de a» de nos appareils sont 

ftwaft» ont détruit 400 chars Des attaques de nuit de la Luttwatt» 

60 postes de combai s de 

J^œ^^SSS? ABATTUS DU 5 AU 7 JUILLET 
'letiques. Le système des 

idant sur 
a ete perce 

blindes 
rosit IO r 
un* grande profo 
astres d opimitres combat 
bois et les villages. 

Des escadrilles d* la Luftwafte a 
long t t faible rayon d action ont sou­
tenu les opérations offensives de 
l'srmee et ont infligé à l'ennemi des 

L'INDOCHINE ENVOIE 
UN MILLION 

AUX SINISTRÉS FRANÇAIS 
cenerasité de 1 L 

du front d* I 
L Oberféldwabel Strassl, comman- silence 
iiit d'une escadrille, a obtenu eajtruiU 

fours M v.ctoires^ aériennes, 1J e t u n n o m Q : - ë 'V ievé 'dê rassemble , 
twaTtVsi m e n " d e t""jpes et de colonne» de; Berlin. 8. — Ls D.N.B apprend 

t e t . dVng.es contre^ d « a b n . de ^ v l t « l U e m e n l > ? l U e s e n P l e < * s - Que. le 7 juillet, d e s chasseurs alle-
tr^upes, des communications f.rro- L ? s batteries a l lemandes ont dé- mands ainsi que la D.C.A de l'avia-
viaires et les centres de ravitaille- U U 1 ' P** d<!s coups au but plusieurs tion ont . aux dernières nouvelles , 
ment et d'appui d» l'ennemi. A l'»r- P°nts de c h e m i n s de fer. Elles en- r o a t t u dans le secteur d* Bie lgo-

ere du Iront aucune action impor- dommagèrent ou détruisirent 200 r o a c t a u s u d d'Orel. 140 appareils 
que 2 .soviét.ques. Huit appareils alle­

mands sont portés manquants . D u 
i _ • a» T S m 1 juillet. 777 avions ennemis 
LCS menrODgeS d e ( a g e n c e l a S S contre 49 a l lemands ont été des-

1 Maorid. 8. — Le « Daily Mirror » cendus dans ces régions. 
a fait une étude détail lée afin 
d'établir dans quelle mesure le ser- —~ 

ice d'informaiion soviétique est di­

later sur le reste du trams de transport, ainsi 
s tat ions de bal lons captifs. 

Berlin. 8 — 
qu'au cours des combats aériens 
qui se font déroules le 7 juillet au-
dessus du secte :r de Bielgorod. une 
r*«radril!e de chasse al lemande 

. y ^ • *• T . * * s w r c a w * a e |i m - de 46 appareils d assaut si.viett-
dochine a 1 eaard de nos compa- ques a , e n t e d'attaquer un nero-
t n o t e s vict imes des bomoardements drome al lemand. Les chasseurs al-
ang .o -amenca ins vient de se ma- .emands ont descendu, reagissaut 
îufester de nouveau, par un geste act ivement . 31 avions soviét .ques 
qui touche particulièrement les appartenant à cette lornwtion. tan-
nabuants du Creusot. dis que les autres apparei ls s'em-

Lamiral Decoux. gouverneur^ | c - P r e s * a ; e n t d s prendre la fuite. 
neraj • envo ie un million au ma- Quelques heures plus lard, une 
lécha: d e France, produit d'une col- a u r e l ormat ion oolchevi.Me com-
ltcte faite parmi t o u v la pop.iia- p o M e d e 1 0 bombardiers bimoteurs 
non destine a«\x sinistrés fle la cite ' , c n t a a » o u v e « u d'attaquer 1 aer<>-
ouTicre drome. m a i s l'escadrille de chasse 

Btaendle réussit, au cours d'un 
Le chef de :'Etaî qui. à titre p n - t>rcf combat, à neutraliser ce dan-

deja envoyé au Creusot *ser et les 10 avions e n n e m i s îuxer.t 
abattus en f lammes . 

Dans le courant de l'après-midi. 
cette m ê m e escadriLe remporta de 
nouvelles victoires aériennes c e 
sorte que d a n s la soirée, elle pou» 
vait inscrire 77 avions ennemis 
abattus a son tableau de chasse . 

Parmi les avions soviet iques des­
cendus s e trouvaient 51 apparei ls 
d assaut. 

commandée par le majour Bi'aendle. « " ^ foi II s est arrête a la con-
porteur des feuilles de chêne, r. U u s i o n 1 u c n gênerai il semblé 
abattu 77 avions soviétiques. s<t;is 
avoir subi d e pertes. D a n s la ma-

juiilet .une formation t 

un secours de 100000 fr . a fait par­
venir cette somme au « Secours! Na-
tiona. » qui. ainsi, pourra soulager 
b.cn des misères. 

RERGERET RELEVÉ 
DE SES FONCTIONS EN A.O.F 

Amsterdam. 8. — L atrence Reu-
ter annonce : 

« En vertu d'un arrête paru mer­
credi dans > journal officiel, .e 
généra. Bergère: a e-é relevé de 
s e s fonction» de commandant de 
révélation française en A G F . par 
le Cornue dissident français d'Al­
ger. » 

L'action destructrice 
de l'artillerie allemande 
au sud du lac Ladoga 

Berlin. 8. — Le D.N.B. apprend! 
que pendant le mois de juin, l'ax-

n y avoir aucune inexacti tude im-

L'AMIRAL BRITANNIQUE 
KEYES AVOUE L'ÉCHEC 

-LAMENTABLE»! de DIEPPE 
Madrid, g. — Dans un livra 

qui vient de paraître a Lon­
dres et dans lequel il traita 
de la guerre sur terre et sur 
mtr, i amiral anglais lord 
Keyes en arrive aux consta­
tations suivantes a propos de 
La vaine tentative de débar­
quement a Dieppe i é Dieppe 
fut une entreprise mal orga­
nisé* et qui donna un résultat 
lamentable. Elle noua a coûte 
beaucoup trop cher (3.000 Ca­
nadiens avec leurs chars), 
pour ce que nous en avons 
retiré d expérience. • 

Le correspondant du • Ya » 
cite des passages da ca livra 
qui montrant, en s appuyant 
sur les expérience* faites dans 
ce domaine, au cours da* 
guerre» précédent** léchas] 
complet de l organisation bri­
tannique en prenne* d * M 

Une mission militaire 
turque en Allemagne 

et sur les fronts 
de l'Est et de l'Ouest 

BOMBARDEMENTS 
ET RENDEMENT 

D 

Berlin. 8. — On annonce officieLl *... 

U n e m-ssion miî'taire turque diri- Les avions sont clf' rrdoutab'.es adversaires pour le-: navires. Un 
gee par le colonel Teydcrnir a ef . .appareil ennemi vient d'être signalé et on se prépare à le bien accueillir. 

car les moyens de défense des bateaux sont aussi nombreux quejticaces. 
(Ph. Graphopresse) . 

ANS le discours qu'il a pro- cette guerre ou en détruisant d» 
nonce le mois dernier, M.liond en comble l'industrie d'arme-
Speer, ministre des munitions] ment de l'Allemagne et en semant 

du Reich. a indiqué les proportions i la terreur parmi la population. M. 
dans lesquelles, au cours de ces der-\Speer a démontré que depuis long-
niers mois, la production dun cer- temps deia. l'Allemagne avait pris 
tain nombre d'armements, s est tn-i*es précautions pour parer a ces 
tensiliee par rapport à 1942 et 1941 \visécs. 
A ce propos, il convient de remar-\ Par ailleurs, les principes écono~ 
quer qu'il a. en général, compare\miques que le nalional-soctalitnx* 
les cliil/res de périodes anterieuresta préconises, prévoyaient la décen-
a ceux du mois de mai 1943. Cesitralisation des usines. H fallait 
comparaisons dont on ne peut mer mettre un terme a l'agglomération 
le caractère favorable démontrent'de l'économie industrielle ne arom-
péremptoirement que les raids an- vont que peu de consortiums stltro-
<7lo-amrricotna ou-dessua des cen-,puissants et il fallait maintenir un 
1res industriels de I ouest de VAile-\ nombre aussi raste que possible 
magne en a<ril et en mai n'ont\dentreprises moyennes et petites, 
porté nulle atteinte à la puissance\,ndependantes. Depuis la guerre, la 
productrice des usines d'armement'situation n'a pas changé '. éeule-
al lemandes mertf. en fondant de nouvelles usi-

Le ministre a pu être fier *Be<nes on adonné la préférence au type 
pouvoir déclarer que maigre la fre-\<ientreprises publiques ou «èmi-jm-
quence des attaques aériennes, on obliques. De plus, a est à remarquer 
enregistré, dans tousAcs domaines.\quen automne 193» It distrKt 
une augmentation dé la production, liouiller et industriel de la Haute-
Et plus loin, a en a donné la raison<S'lesie revint au ReiçKjtlm t g t -
suivante : « Grâce a la division e n i t f a i c c s ccotiotmgues de l Allemagne 
d'innombrables usines grandes.\en ressentirent immédiatement les 
moyennes P'tites et minuscules.ejfets. AinsisefitladivisjcnlocaU 
nous sommes relativement insensi-de la fabrication de matériel de 
blés aux raids aériens contre notre guerre, grâce a laquelle 'la ete pos-
mdustrie Nous avons «troupe tou-*iblc. maigre les bombardements 
tes ïe? fabrications dans de nom- multiplies, dintensiner dans une 
breuses usines individuelles La plus très large mesure les capacités de 
arandr difticulte «jui s'opposait tout .rendement. 
d'abord d une fabrication sur une Cs que. en conclusion, devront 
grande échelle devenait un avanta-^bien méditer tous ceux auitepi-
ae oui est décisif aujourd'hui. Maisment daise quand ils apprennent 
pour les fabncations en série, eu . i par la rad.o etranoere quun gros 
restent invariables ont été fondes\industriel allemand a ete atteint 
de, etabllsemTnU monstres qui. se-'par les bombes de Churchill et de 
Ion toutes probabilités, sont supé-<Roosevclt. 
rieurs à ceux de nos adversaires.'. Roger LACQVEMANB. 
quant à leurs dimensions et à leurs ; 
capacités de rendement. » 

Le discours de M. Speer peutétre\ 
considéré comme une réplique aux\ 
déclarations faites ces temps der-, 
niers aussi bien en Angleterre qu'en 
Amérique sur le caractère particu­
lièrement grave des bombardements i 
aériens. Les « Alliés » pensent ne\ 
pouvoir obtenir l'avantage dans: 

DU 3 0 JUIN AU 5 JU ILLET 

DEUX NOUVEAUX CHARNIERS 
DÉCOUVERTS A WINNITZA 
Rovno. 

ï i i c m e n t s 
nouveaux 
été découverts à Winnitza. L'un 
dans un terrain situe dans le parc 

fectué à l' invitation du Puehre 
une vis i te a u x fronts de l'Est ct d c | 
l'Ouest. Cette visite s'est dérouléej 

!du 25 juin au 7 juillet, les officiers 
turcs ont e u l'occasion d inspecter 
les instal lat ions mil i taires e t les 
formations de l'armée al lemande. 

1 La miss ion militaire turque a éga­
l e m e n t pu se documenter sur les 
tiuestions intéressant l 'équipement 
et l 'armement d e s troupes a l l eman 
des A la veille de son retour la mis­
sion a été reçue en audience par le 
Fuehrer ass isté du chef de l'état-
major de l'armée. 

Une déclaration du chef 
de la mission 

\ Sofia. 8. — La miss ion militaire 
jturque qui a effectué• une vWtte err 
i Al lemagne et aux fronts , s'est ar-i 
;rêté quelque t emps à Sofia mer 

'retour en & w « VTa"cTiï iurr ' E N O U T R E , 8 T R A N S P O R T S E T P L U S D E 10 A U T R E S B A T I M E N T S 
| r n l n a l r e e n d t e P î a ^ U G ^ " r e ' T u S d e ' , , O N T É T É E N V O Y É S P A R L E F O N D , 

! chef d état mator de 1 armée bu - T A N D 1 S Q | J E g g U N j T £ S DIVERSES ÉTAIENT 

les Japonais ont coulé 2 croiseurs, 
5 destroyers, 1 torpilleur 

et 3 autres navires de guerre américains 

_ , . ' g a r e le colonel Petkoff le général; 
— D après les rensri , T e v a c m i r a f a i t l a déclarat ion sui-i 

de source locale d e u x | v a l " l t e a u n correspondant du jour- | 
' îeux. d as sass inat s o n t l n a l t u t r o » 

Nous revenons des fronts Est 

E N D O M M A G É E S 

UN JOCKEY MARSEILLAIS 
INTERNÉ 

ADMINISTRATIVEMENT 
POUR AVOIR TRUQUÉ 

UNE COURSE 
M.irseiile. 8. — De graves tncl-

'denis te sont produits dsmaoctM 
sur l'hippodrome du Pont-de*-Vi-

^ a u x . a Marseille. I l s ont ete pro-
] voquès par les m a n œ u v r e s d e s deux 
ijockevs. le père et le fils Paure. 
lœ premier conduisant « Pfcwcea », 

'donna l'unpression de ne rien taira 
;pour battre « Ops Wilkis » que m e -
naît, son fils. Les part i sans d e 

le Phocea » se fâchèrent et i l fa l ­
lut l'arrivée d'un -peloton de gar-

!des mobiles pour rétablir l'ordre. 
Les commissaires inf l igèrent a u 

driver Victor Paure les sanct ions 
msvxima dont le code d e s courses 
leur permet l'application. 

Mai* ce t te affaire deva i t avoir 
d'autres sui tes . En effet, l e préfet 
régional vient d'ordonner l'inter­
n e m e n t administratif provisoire d e 
Victor Faure, coupable de f a u t e 
professionnelle grave. 

C'est la première fois qu'une 
sanction de cet te nature e s t pQM 
contre un jockey. 

Tokio, 8. — Voici les succès 14 
dans un terrain situe dans le parc -Quest avec^c^ëbonnèi^ unore^sions i u ont remportes les Japonais dans 11 
n e .?°mamtrePc as7 ^ T s T l e cTmèS N o Ï Ï Î T J C T ™ ^ ^ d e T c n ^ T t r è s T i - - secteur des ilos Rendova et de 
c,.ie i autre est s .uie sur le cime- . . . i l a Nouve l l e -Géorg ie , depuis ic fc 

Ce qu'un journaliste parisien 
a vu à Katyn 

t n iNoUVelle-IjUinee, l e s t r o u p e s d ia tement pris l air. ont détruit 

australiennes et américaines 
subissent de lourdes pertes 
Tokio. 8 — Il ressort d'un c o m -

, ,,-ihnrfoïp en face'Cessantes sur lesquelles je ferai rap- '„ . 
f * o o n f a i r è «*>" à Ankara. Nous s o m m e s ple ins 30 juin Jour ou les Américains on 

de sat is fact ion d'avoir pu nous ar-débarque dans i i . e de Renaova 1 
réter quelque t emps à Sofia lors c e jusqu'au 5 juillet, soit en six joursI 
notre retour. Nous honorons et nous seu lement : 
est imons nos vois ins bulgares avec | U n croiseur de la c lasse B et un 
lesquels nous vivons en paix d'uneiautre. 5 destroyers, un torpilleur.I 

. f a ç o n durable paix que nous main- j3 nav ires de guerre dont le type 'mimique d u grand quartier gênerai 
A P - r D . „ t rT * * ' p ; a S , e " , o u r T e n d r o n s » |n'a pas encore ete Identifié, h u i t | n , p p o u q u . a ) a s u l t c d e r o l f ( , n s i v e 

H^ni ^ . n * u n Z , ™ article nu"' ^ «enéral remercia ensuite le i transports et plus de 10 autres b a t i - l j a p 0 l l a i s e en Nouvel le ,Guince. les 
hiV* te ré imirnàî sa v site au représentant de l'armée al lemande i m e n t s ont é té coules. 58 unîtes o n t i r r o u p e s austral iennes et américain 
bile dans Ce journa l , sa lu _,_•—, ., ,.« „ „ « , « „ • . . . M . P I P p i i r inmmat r r^ f lnnl im rrn'senc! _... ^ . j - , _..^ j .. 
charnier de Katyn . 

Il écrit : ifronts iun desti-over, un torpilleur 
« S i on porte la pioche dans le 

bois de K a t y n . on trouve un char-

Les bombes Jetées son t tombées 
dans l'East River. D e s av ions de 
chasse japonais, qui avaient immé 

avec certitude, un avion et proba 
blement un autre. Les autres 
avions ennemis ont fait demi-tour 
vers le nord-ouest. 

LA COMPOSITION DES COLIS 
FAMILIAUX 

nier immense et répugnant , un mo­
nument de bestialité que l'imagina­
t ion se refuse a concevoir. Nous 
avons d'abord vu une série de corps 
amonce lés l'un sur l'autre. Tous 
é ta ient vêtu* d'un uniforme et la 
plupart sont habil lés d'un bon man 
teau de cuir. Ils avaient les mains] 
l iées derrière le dos. Leur chair J « 

du bon accueil qu'ils avaient reçuiete endommagées , dont un c r o i s c m - i n c s n u i a v a J e n t débarqué d a n s la 
ipendant tout leur voyage aux ide la classe B, un autre croiseur b a u , d e Nassau, le 13 juin, o n t subiI Paris . 8. — On sait que l'arrête 
fronts. iun destroyer, un torpilleur et d e l o u r d c s pertes Voici le texte'du 1er juil let IMS, paru à l'« Offi-

! _ , d e ce communique : ciel » du 4 juillet, a ramené de 50 
! « Des imités japonaises canton- a M k U o s l e P ° l d s t o , t a i d e L d * ? r ! e i 

Bée* aux e n v i r o i u d e Sa .amaux . ; î o n fumuies » " V ? * ! 2 ! 2 ? - 2 
dans la rceion Sud-Est de la N o u . t i o a a l _ pouvant être envoyées dans CHANDRA BOSE, 

Commandant en chef 

velle-Guuiee. ont attaqué les t r o u - l u » même colis familial. 

•-pes américaines qui a v a i m t débar-l * CIJ"£}'™ ï l ^ L X t " f 
que d a n s la baie de Nassau, le c o u s ™ Peuvent comprendre que 
13 juin, et les troupe.-, • u . t r a i i e n n w ' « ^ « ^ J ^ K » » 1 , , * " , ^ ' ^ 

I armée nationale hindoue,'^^SSTC ^^^^^^''^^Ti^iS^T^ 
• ont entrepris, dans les environs d e ! ™ » t l o ° 1 ' f ' n " i a j f , , i » ' " S i ^ " f, 

lui donne comme mot d'ordre « En avant sur Delhi » [contre les arrière-gardes ennemies 

L artillerie dassaw itsMuée à détruire le* centres de résistance 
et libérer ini^i le chemin de l'infanterie, est une arme qui. pour la 
première 'ois dans cette guerre fut employée pttr l'Allemagne. Pendant. 
li bataille, les hommes de l'artillerie d'aasaut sont entièrement sépares 
des autres rr.mbattants. Ils sont seulement mis en communication 
avec leur imite par le service de télégraphie sans /il. Avant renga­
gement on charge les munitions. (Pli. S a d o j . 

L ' E G Y P T E doit secouer 

le joug ong/o-omér/cain 

était jaunie ou rougie c o m m e celle 
<!es saumons . Leur barbe et leurs I 
ong les avaient poussé, et sous les 
mâchoires apparaissaient les dents I 
fortement sér iées . Chacune de ces 1 | e t D n t rejeté l 'ennemi en lui i n i l i - \ u e s l e * u m e s s e c s 

vict imes portait la trace dans le] Bangkok. ». — Au sujet de la .par une victoire totale du Japon ct r r p a n t Q e t r e s i o u r d e s p e r t e s Les 
cou d'un coup de revolver. L ident i - création déjà annoncée d'une arméelde ses alliés. L'armée est fermement u n i t é s de l'aviation japonaise ont 
f icat ion fut poursuivie devant nous, nat ionale hindoue, o n fait connaître!décidée a profiter de la situation f f ( , , , 3 e t 5 imii»» des 
En dehors des cartes d'identité et a u j o u r d h u i off iciel lement à Sho i favorable et à conquérir à n'impor •̂ V- • ' • ' . „ . , ' 
de leurs uniformes, c h a c u n de ces nan que Subhas Chandra Base . a | t e quel prix la liberté de l'Inde » a u 

officiers polonais portait une lettre été n o m m é c o m m a n d a n t en chef de 
personnelle quelconque ou un jour- cette armée. 
nal dont la date indiquait l'époque | L'armée nat ionale hindoue qui a 
du crime des bourreaux soviétiques, é té reconnue comme une alliée 

» A quelques pas cie cette fosse indépendante off ic ie l lement par le 
commune , les pioches des ouvriers Japon, ne se comportera que d'Hm. 
soviétiques affectes à ce travail, dous et est commandée et instruite Inonce de la création d'une armée 
découvrirent une autre fosse. jpar des officiers hindous. Les mem- nat ionale hindoue, Subhas Chandra 

» Ici il s'agissait év idemment de bres de l'armée nat ionale h indoue;Bc*e a adresse un ordre du jour aux 
civils russes, hommes , f e m m e s et portent des uniformes hindous auxioff ic iers et aux soldats de son ar-

nfants qui avaient été massacrés , couleurs de 1 indépendance hindoue.jmee, dans lequel il déclare entre 

Un ordre du jour 
de Chandra Boss 

n o t a m m e n t des pommes de terre et 

DES DÉLÉGUÉS DU SECOURS 
NATIONAL DU NORD 

i A u Tribunal d'État 

SEPT ANS DE PRISON 
A UN SPÉCIALISTE 
DU MARCHÉ NOIR 

La tribunal spécial a statué 
pour ta premier* fat* dans une 
affaira d* marché noir. I l 
vient de condamner le nom­
me Mousseta, reprit d* Justi­
ce, coupable d* majoration I l­
licite et da vanta da textile* 
t an* remise de bons d'achat 
ou de* points rcglemantalr**, 

I a **pt an* de prison et a ha 
confiscation da la totalité de* i 
marchandise* saisies. 

La femme Potrie, qui avait 
fourni à Moussete la local né­
cessaire à son trafic ilitcit*, 
moyennant un loyer de dix 
franc* par métr* de marohéui 
dis** entreposées, sest vu* In­
fliger quatre moi* d* prtéen 
pour complicité par aida et a*-

. i i e tanee . 

Tokio. 8. l'occasion de 1 an-

parce qu'ils é ta ient soit « suspec t s »| 1 _ „ _ _ _ _ _ . _«„» „ » _ _ _ ; _ - -

ou parce qu'il* avaient assisté a| La guerre ne peut se terminer 
l 'assassinat des Polonais c o m m e ou. 
vriers. Après ce massacre en masse. I 
ils avaient été éga l ement condam ) 
nés à la même peine afin d assurer| 
leur si lence. 

» Je n'ai pu m'empêcher de pen-l 

que par la délaite 

o-americam 
Shonan , 8. — 

doue de l'avenir, notre cri de guerre 
l'occasion d'une 1 sera : « En avant sur Delhi ». de 

ser conclut Jomatét , que j 'avaisirevue de l'armée nat ionale h indoue iméme que les membres de la coura-
peut-ètre connu personnel lement àlqui s'est déroulée e n présence dejgeuse armée japonaise n'avaient 
Paris ou à Varsovie beaucoup de M. Tojo. président du Conseil ja- au début de la guerre d'-••• 
ces v ic t imes de Stal ine . C'est la |pona i s . S u b h a s Chandra Bose a 
politique des fauteurs de guerre à iprononce un discours d a n s lequel il 
la solde de Roosevelt qui lès a tués la déclaré entre autres : 
de m ê m e qu'elle a précipité 1*1 « Cette armée est convaincue que 
France dans la guerre et d a n s lajcette guerre, auss i longue soit -e l le 
catastrophe de 1939 1940 

nemies dans la région de la baie 
Nassau et ont gravement en- , 

= £ . «IET DU PAS-DE-CALAIS A VICHY 
Vichy. 8. Le Maréchal recevra, 

demain 8 juillet, e n audience pri­
vée, d e s dé lègues du Secours nat io­
nal des départements s inis trés du 
Nord et d u Pas-de-Calais, auxquels 
se joindra le délégué de Saône-et-
Lolre. ( 

, a u t r e s : Tokio. 8. — On m a n d e officiel-1 Ce nouveau groupe de représèn 
t « L armée nationale ne poursuivra , p m p , n 0 ] | p 2 o bombardiers d e t a n t s du Secours nat ional sera con 
pas Feulement le but de la l ioera - ; c n américains ont fait. mer-]duit par M Garric. commissaire 
tton d e s Indes du jnug britannique ' d j i d u n e t e n t a t i v e m - | g é n é r a l et M. Pilon, secrétaire gé-

I S f f o ' r ï e r " , ^ ^ 0 ^ h m !*™tueuae Pour attaquer C . n t o n . U e r . 1 d u S e c o u r . n a u o n a l 

;e matériel qui avai t ete débarqué ». 

Infructueuse tentative 
de l'aviation américaine 

contre Canton 

Madrid 8 — On m a n d e de W a s ­
h ington que le Sénat a infligé u n e 
nouvelle défai te au Gouvernement 
de Roosevelt . il a rejeté de nouveau, 
par 36 voix contre 28. le projet 
gouvernementa l au sujet d u s e ­
cours al imentaire. Il l a renvoyé a u 
Congrès qui avai t déjà adopté l e 
pro je t 

UN MADELEINOIS ENLÈVE 
LE PREMIER PRIX de TRAGÉDIE 
AU CONSERVATOIRE DE PARIS 

tre cri de 
ral l iement que ïe m o t d'ordre « en 
avant vers Singapour », les soldats 
de la nouvel le armée formeront la | 
base du futur instrument defensif 1 
des Indes, grâce auquel nous ,ne 

UN A P P E L DU P R I N C E M A N G U R D A U D LA SITUATION DEMEURE ! 
AUX P E U P L E S A R A B E S E T M A H O M É T A N S CRITIQUE A LA MARTINIQUE | 

Rome. 8. — Le prince égypt ienicgypt ien . « Il est parfaiement logi-i Berlin. 8. — La Wilhemstrasseï 
Mangur Daud. qui séjourne depu.sjque e t c o m m a n d é par les cucons- a déclaré ce mat in , e n réponse a 
quelques semaines en Italie. 1 lance*, poursuivit le prince, que les iune question qui lui é ta i t posée. 
adresse d'après l'agence d'mfor- Puissances du Pacte a Trois t o m - que la situation cont inuait a être 
mat ions britannique, par la rad.o battent l'oppression en Egypte des critique a la Martinique, d après 
italienne, un message au peuple Arabes et des Mahometans . lesquels^es informations dont^^oii dispose a , . . p . T U t n R A l P TO T O I O s i N F 
t g - , P t i e n et a tous les roupies ara- . o n t les alliés naturels et les amis : Berl ta ; il semble q u i ls1 s u h e du LA t A l t l t U K A L t U t t U L U û n t 
bte et m a h o m e t a n s ,.u peuple égyptien, qui veut être « g » f e ^ t e à 1 ' ^ ^ % " pTys I Berlin. 8. - Plusieurs hauts di-

ne peut se terminer que d u n e seule \perdrons plus jamais la liberté unel 
façon, c'est-a dire par l a défaite dejfois conquise. Devoir loyauté et ;-a-

M'impérialisme anglo-américain etjcrifice, «sont l es trois commande -, 
ments auxquels les membres de ! 
l'armée nat ionale hindoue resteront 

2 2 8 avions " a l l i é s " abattus 
dans les régions méditerranéennes 

du 2 au 6 juillet 

DES PRÉLATS ÉTRANGERS 
STIGMATISENT 

LA DESTRUCTION DE 

toujours fidèles. » 

.lire maître de ses destinées. Il a déclaré « L'Egypte doit pre-
tement pour réaliser 

complète indépendante et re- avec la pleine conf iance la respon­
sabilité de la col labon 
puissances de l'Axe «. 

I Grand Quartier Général du Fuhrsr, sienne, deux vapeurs jaugeant en-
« _ Le Haut Commandement des semble ilM» tenneé ont été ai gra. 

. forces armée* allemandes commun!- vament atteints nue leur perte peut 
I F P R F X I Î Ï F N T I A V A I A R F f l l i q u e • •**" oan*idére* éomme eerMina. Des 

Lt fKfcàUJtril LAVAL A RtVU D i n . „ ré f jon c M l è r . „. „ „. l lt,|!*>.*•• fmmmtmpm Treaj; £rto 
LES PRÉFETS de la ZONE NORD^T SxrftSZ W S S S L & S S S S 

A L'HOTEL MATIGNON 
Paris, 8. 

américains dont la plupart des bom 
bardiers quadrimoteurs. Sur lAtlan-
tique et sur la cote d* la Manche, Ç*1 

L e _ c ._ 7,u F ° u v e _ r n e ; : quatre «vions ont été descendue. 
hareèlement amiral Robert s'est vu obligé dc'enitairèS cathol iques é trangers o n t i m e b t a reçu, mercredi matin, aj Lors d'attaques d 

rmànde w1 émâlïire^ américata l l ^ e ^ à r é ^ o p a t a l lemand et 1 l'Hôtel Mat ignon, les préfets reg io- iexéeuté .* par qu.lqu, parer son relèvement pour réaliser c'est pour ce motif que j assume d r m a n d . r u n .missa ir» «méricai 
— olete indépendante et re- avec la pleine conf iance la r e s p o n - : C p l u U i t a r r i v é , " te o n n e s a l t ' t o u t particuliSrement à Mgr Jose f ( naux et départementaux de la zone ^ i * »M.~*«n*.d .«'A.n<S!r.n 

er son ancienne prospérité et ^ b i l i t é de la collaboration avec les o u e n M n t te négociat ions . iFring», archevêque de Cologne, des Nord, qu'il a entretenus de diverses o* • *L.J!!*^"î-i c . " . ! ? ' * .'. 

es avions enne-
trontière 
des bom-

ictlmes parmi I* population oivila. 
1* avions ennemis ont été détruits 

dont 3 à Trapanl, * à 
Porto EmpeéHle et 7 * Catana, 
combat aérien les chasseurs de l'Axe 
ont descenshj S avions ennemi* au-
dessus dé la Sicile. 

grandeur 
Le prince a qualifié l'indépendan 

c actuel lement garantie par l A n - | Le prince conclut par un avertis-
gleterre a i Egypte c o m m e une i sement adressé au peuple égypt ien 
farce aussi longtemps que des sol- lae se grouper étroitement autour 
dats britanniques et maintenant!du trône et de tendre toute sa vo-
wussi des soldats américains a l l ies : ,onté pour atteindre le but suprême 
a l 'athéisme bolcheviste et 1 arro- cju: est l ' indépendance complète 'te 
gance juive se trouveront sur le soi l'Egypte 

Un a bobard » tu» confirmé 
Amsterdam. 8 — Le correspon­

dant particulier de Reuter à Alger 
annoncé que la nouvelle a n n o n ç a n t 
le ralliement de la Martinique au 
comité dissident français n'a pas 
encore été confirmée à Alger. 

m e s s a g e s de condoléances pour la quest ions et plus particul ièrement, ^ * d , ' _ t * ; , 
destruction intent ionnée du d ô m e . d e s départs de travailleurs p o u r : 0 * " " • » " noiaoïa*. 
de Cologne. O n apprend également | l 'Allemagne et des mutat ions de 
que d e s té légramme* ont été en-i travailleurs en France | p.0ma, g. — Le Grand Quartier ge-
voyés par des archevêques espa-! Le président Laval a Insisté surinerai des, force* armée* italienne» 
gno l s et hongrois Plusieurs de ces la nécesaité d'effectuer ce» opéra-1 communique : 
messages condamnent en termes tions avec le m a x i m u m d'équité et D es avions torpilleurs italiens ont iuens . 67 par d e s chasseurs aile-
véhéments les méthodes de guerre '* donné à ce sujet des instructions! effectué avee succès des opérat ions ,mands et 85 par la D.C.A. alle-
aerienne appliquées par les Anglais, précises offensives I* long d* I* c i te tuni- 'mande et Italienne. 

R o m e 8. — L'agence S te fan i a n ­
nonce que du 2 au fi jui l let 328 
avions ennemis au tota.l o n t é té 
abattus d a n * les régions d e la Mé­
diterranée. De ce nombre 88 ont 
été détruits par d e s chasseurs Ita-

Jacques DACQttlNK 
(Ph. S i p h o ) . 

Nous sommes heureux d'apprendre 
que le 1" Prix de Tragédie a été 
décerné, au Conservatoire de Paris, 
à M. Jacques DACQMINE, pension­
naire de la Comédie-Française. 

M. Jacques Dacqmine est né à 
La Madeleine-lez-Lule, le 30 JVooefn-
ore 2924. Nous avons eu l'occasion 
de l'apprécier et de l'applaudir Ion 
d'une matinée classique o * il inter­
préta le principal personnage de 
* Suréna ». tragédie ds Corneille, le 
20 Mai 1943, au Théâtre SébastopoL 
à Lille. 

Nous adressons à M. Jacquet 
Dacqmine nos plus vils compli­
ments. • 

. t 
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